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Notes sur les auteurs 

Caroline Bayard est professeur agrégé au département de philosophie 
de l'Université McMaster. Elle se penche tout particulièrement sur les 
liens à établir entre postmodernité, ethnicité et nationalisme. Elle a 
publié dans Philosophy Today, Études littéraires, Open Letter, 
Recherches sémiotiques, et dans History of European Ideas. Elle a été 
invitée au Centre d'études théoriques de l'Institut de philosophie de 
l'Université Charles de Prague, pour l'année 1995-1996. 

Martin Bûtora est sociologue et professeur agrégé à la faculté des 
sciences sociales de l'Université Charles de Prague et à la faculté des 
sciences humaines de l'Université de Trnva, en Slovaquie. Il a été un 
des fondateurs du mouvement «Public contre la violence», 
mouvement qui a mené la révolution démocratique en Slovaquie. Il a 
écrit abondamment sur les transformations des sociétés post­
communistes, sur les conflits ethniques et nationalistes, sur l'anti­
sémitisme et sur le rôle des organisations non-gouvernementales. De 
juillet 1990 à juillet 1992, il a été conseiller en droit de la personne 
pour le Président Vâclav Havel. 

Zora Bûtorovâ est sociologue au Centre d'analyse sociale des 
marchés à Brastilava, Slovaquie. Elle a dirigé plusieurs enquêtes 
sociologiques sur les valeurs et les attitudes politiques de différents 
segments de la société slovaque face aux changements politiques, 
sociaux et économiques qui ont transformé le pays. Elle a écrit aussi 
sur les relations ethniques et sur l'antisémitisme. 

William Coleman est professeur titulaire au département de science 
politique de l'Université McMaster. Il est l'auteur de plusieurs livres 
dont The Independence Movement in Québec, 1945-1980, Toronto, 
University of Toronto Press, 1984; Business and Politics: A Study of 
Collective Action (avec Michael Atkinson), Montréal, McGill-Queen's 
University Press, 1988; Financial Services, Globalization and 
Domestic Policy Change: A Comparison of North America and the 
European Union, Basingstoke, Macmillan, 1996. Il a aussi complété 
plusieurs études sur la politique linguistique au Québec, les rapports 
entre les organisations professionnelles et les gouvernements et la 
politique économique. 
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Micheline de Sève est professeure titulaire au département de science 
politique de l'Université du Québec à Montréal. Elle s'intéresse 
principalement aux mouvements sociaux en Europe centrale et au 
Québec, et aux études féministes dans le domaine des sciences 
politiques. Elle a publié Pour un féminisme libertaire (1985) et 
L'échappée vers l'Ouest (1991), en plus de nombreuses études dans 
des revues scientifiques et des ouvrages collectifs. 

Diane Lamoureux est professeure au département de science 
politique de l'Université Laval. Ses recherches portent sur la 
citoyenneté et la démocratie, en accordant une attention particulière à 
la situation des groupes minoritaires ou minorisés. Elle a publié 
plusieurs ouvrages dont l'ouvrage collectif, Libéralismes et 
nationalismes : philosophie et politique, publié aux Presses de 
l'Université Laval en 1995. 

Anne Legaré est docteur en sociologie politique et professeur titulaire 
au département de science politique de l'Université du Québec à 
Montréal. Elle a publié plusieurs ouvrages dont La société distincte de 
l'État (avec Nicole Morf), Montréal, Hurtubise, 1989 et La 
souveraineté est-elle dépassée? Montréal, Boréal, 1991. Ses travaux 
scientifiques portent prioritairement sur les liens entre la société civile 
et l'État. Elle occupe le poste de Déléguée du Gouvernement du 
Québec à Boston et en Nouvelle-Angleterre depuis septembre 1995. 

Jean-Jacques Simard est professeur titulaire au département de 
sociologie de l'Université Laval. Ses enseignements portent 
actuellement sur la psychosociologie et les questions identitaires 
contemporaines. Il vient de compléter une vaste étude, qui s'est 
échelonnée sur cinq ans, sur les changements sociaux (1970-1990) 
au pays des Cris et des Inuit, territoire couvert par la Convention de 
la Baie James et du Nord Québécois. 

Stefania Szlek Miller est professeur agrégé au département de science 
politique et directrice du Comité interdisciplinaire des Affaires centre-
européennes de l'Université McMaster. Elle a publié des travaux dans 
Polish Political Science Yearbook 1994 et Canadian Slavonic Papers. 
Elle se spécialise dans le domaine des mouvements dissidents dans 
les régimes communistes et poursuit des recherches sur le statut des 
femmes et sur les politiques sociales dans ces mêmes sociétés. 


